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Les Editions « L’Harmattan » propose «  uand les appelés 
d’ lgérie s’é eillent - Denis, Philippe, Paul et les autres... ». 

 
La guerre d’Algérie est le dernier conflit dans lequel l’ tat 
fran ais a engagé des appelés du Contingent. En tout deux 

millions trois cent mille 
jeunes hommes de toutes 
origines sociales et de 
toutes régions de France 
ont dû faire la guerre à 
d’autres hommes qui 
avaient choisi 
l’indépendance pour leur 
pays. Dix ans seulement 
après la fin de la Seconde 
 uerre mondiale, ils se 
battaient pour une cause 
qui, le plus souvent, n’était 
pas la leur, sur un territoire 
dont ils étaient pour partie 
les occupants, dans une 
contrée lointaine dont 
l’opinion se souciait assez 
peu, incorporés à une 
Armée parfois 
inconséquente, pas toujours 
irréprochable.  

A leur retour, ces « rabat- joie » entrant dans la toute nouvelle 
société de consommation étaient donc encouragés à se taire et à 
cacher des souffrances souvent invisibles des autres et pourtant 
bien présentes à leur esprit.Parmi eux, quatre jeunes appelés du 
Contingent, originaires de Bretagne, du Centre, de Normandie ou 
encore de Picardie, sont rentrés d’Algérie furieux, tourmentés ou 
en proie au chagrin et se sont tus pendant environ quarante ans. 
Puis, laborieusement ou avidement, ils se sont mis à écrire ce 
qui est leur récit d’une situation extrême de vie. 
Ces récits présentés un par un puis croisés donnent à voir des 
pans singuliers et parfois méconnus de l’histoire de ce conflit et 
se révèlent être de véritables oeuvres dont l’esthétique favorise 
une restauration de l’estime de soi. Enfin, les commentaires 
recueillis auprès de leurs auteurs permettent de comprendre les 
processus qui ont présidé à la longue période de « volonté 
somnolente » qui a frappé les quatre appelés, ceux qui ont 
favorisé la prise de plume et, surtout, de mettre au jour les effets 
de « raccommodement » produits par l’écriture autobiographique. 
 
 
Mais également : « Traumatismes de Guerre – Du 
Raccommodement par l’écriture » 
 
La guerre fait partie des situations extrêmes de vie qui poussent 
l’être humain à toucher ses propres limites. Le voisinage avec la 
mort, l’impréparation des sujets à devoir l’affronter, l’explosion 
identitaire qu’il engendre en sont les caractéristiques principales 
auxquelles s’ajoute le vécu toujours singulier de l’évènement. 
Le traumatisme est quant à lui défini comme un choc écrasant, 
générateur d’effroi et de sidération, suivi le plus souvent d’un 
clivage psychique chargé de maintenir l’intégrité de l’individu. La 
partie de la mémoire en apparence inactivée resurgit à l’envi 
dans les cauchemars ou dans des reviviscences suscitées par 
des situations en apparence anodines. Ces manifestations, 
lorsqu’elles sont répétées et durables, constituent le Post 

 raumatic Syndrom Disorder, reconnu seulement dans les 
années  0 et d’abord aux  tats-Unis. 
Cette reconnaissance récente, et l’injonction à se réjouir plutôt 
qu’à se plaindre, conduisent parfois les traumatisés de la guerre 

à taire leurs souffrances 
pendant de longues années, 
les faisant entrer dans une 
longue période de « volonté 
somnolente ». La 
transmission s’opère ainsi 
malgré eux dans des bribes, 
des fragments, des 
transpirations, jusqu’à ce que, 
pour certains, elle puisse 
véritablement aboutir grâce à 
des facilitateurs de parole ou 
des déclencheurs d’écriture. 
 
Une fois enclenché, ce 
partage des émotions les plus 
intenses produit des effets de 
«raccommodement», concept 
qui désigne l’ensemble des 
aptitudes du sujet à mieux 

accepter ses traumatismes, à se réparer des dommages causés, 
à ajuster sa vie à leurs effets, à les rendre présentables aux 
autres et, enfin, à se réconcilier avec celui que la guerre l’a fait 
devenir. 
  
Les 2 ouvrages sont écrits par Corinne Chaput-Le Bars, 
Docteure en Science de l’Education, chargée de recherche à 
l’IRTS de Basse-Normandie, chercheuse associée au CERN et 
chercheuse-collaboratrice au Centre jeunesse de Québec Institut 
Universitaire.  
 
 ditions L’Harmattan, dans la collection « Les écrits de BUC 
ressources » : « Social problems in Europe: Dilemmas and 
possible solutions ». 
 

Le travail social au XXIe siècle 
fait face aux dilemmes du 
monde moderne, tels que la 
toxicomanie, l'alcoolisme, la 
pauvreté, l'itinérance, l'exclusion 
sociale et l'ethnicité et la 
criminalité et le terrorisme.  
 
Cependant, en plus des vieux 
dilemmes, il existe maintenant 
dans le contexte mondial 
d'aujourd'hui de nouvelles crises 
et problèmes de plus en plus 
dense et complexe.  
 
Ce livre est une tentative de 
répondre aux problèmes du 
monde moderne et de 
familiariser le lecteur avec les 
divers aspects de faire face aux 

défis de la post-modernité.  
 
Par Edyta Januszewska et Stéphane Rullac. 


